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AVIS IMPORTANT 


Y Annales. — Les 3° et 4 trimestres des Annales de 1918 ont 
» paru le 23 avril 1919. 
E Le Trésorier rappelle que les Annales ne seront envoyées qu'aux 
- membres de la Société qui auront payé la cotisation de l’année. 
» Il prie donc ses collègues de se mettre en règle le plus tôt pos- 
le sible, en lui faisant parvenir leur cotisation. 
ll est à leur disposition pour la recevoir tous les jours de semaine ‘ 
- de 10h. à midi, 17, quai Voltaire, Paris, VII, et à tautes les séances 
- de la Société, 28, rue Serpente. 
Tous les envois d'argent faits à la Société (par lettres chargées, 
” ynandats-poste ou chèques payables à Paris) doivent étre libellés au 
> nom de M. Ch. Lahaussois, Trésorier, et non autrement, pour 
éviter les difficultés d’encaissement d’envois impersonnels. 
Les envois peuvent lui étre faits soit à son domicile, 2, rue de La 
-Plänche, Paris, VIl®, soit au siège de la Société, 28, rue Serpente. 


Avis. — Le Bureau et la Caisse de la Societe (28, rue Serpente) 
sont ouverts tous les jours, de 4 h. 1/2 à 6h.1/2. : 

La Bibliothéque est ouverte les mardis, jeudis et samedis, de 
5.h. à 6 h. 1/2. 


ANNONCES 


La maison Émile Deyrolle, 46, rue du Bac, Paris, est toujours 
acheteur de collections de Coléoptères, Lépidoptères, Orthopteres, 
Nevropteres, Hyménoptères, Dipteres, et, en général, de tous objets 
d'Histoire naturelle. 


Cabinet entomologique E. LE MOULT 
34, boulev. des Italiens et 4, rue Duméril, Paris (XIII*) 
Achat. — Vente. — Échange 

Arrivages continuels de lots originaux de Coléoptères, Lépidoptères 
et autres ordres, de tous les points du Globe. Grand choix de raretés. 
A vendre à très bon marché, collections et lots d'occasion. — Achat 
de collections, lots originaux ou raretés aux meilleurs prix. Matériel 
entomologique : cartons, épingles, étiquettes, etc. i 

Le Cabinet entomologique Le Moult, désirant donner une extension 
nouvelle à ses affaires, désire s'attacher de nouveaux employés (assis- 
tants et préparateurs) ayant des connaissances entomologiques, surtout 
sur les Lépidoptères et les Coléoptères. | 

Prière pour les candidats d'adresser tous les renseignements utiles 
et les références d'usage. 


G. Melou, instituteur à Mananjary (Madagascar), vient de faire 
paraître une brochure : « Dix ans de chasses entomologiques 


aux colonies. — Industrialisation de la chasse aux Hétéro- — 


cères (170.000 papillons en huit mois) ». 

Il se fera un plaisir d’en adresser un exemplaire aux ınembres 
de la Société entomologique qui le désireront. 

Dans cette brochure, il dit comment on peut prendre un nombre 
quelconque d’Heteroceres en un temps déterminé, très court. 

Il parle des progrès rapides que pourrait faire l'étude de l’Ento- 
mologie si elle ne dépendait pas aussi étroitement du commerce 
dont elle est l’objet. 

Il indique comment on pourrait faire progresser cette science et 
toute l’histoire naturelle. 

Et il ouvre la discussion à ce sujet, priant les lecteurs de vouloir 
bien lui permettre de publier leurs réponses dans une seconde et 
prochaine édition. : 


mn 


, PRÉPARATION D'INSECTES DE TOUS ORDRES 
Etalage ET de Lépidoptères, etc. — Entretien de collections 
et soufflage de chenilles. — Préparations microscopiques. 
Mike C. Bleuse, 29, rue Lacépède, Paris (Ve,. 
Envoi du tarif sur demande. 
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DE LA 


SOCIETE ENTOMOLOGIQUE DE FRANCE 


Séance du 12 mars 1919. 


Présidence de M. E. MOREAU. 


Correspondance. — M. C. Hovarp annonce qu'il vient d’être 
nommé professeur de Botanique à la Faculté des Sciences de Caen et 
ajoute que « l'honneur qui lui est fait rejaillit sur la Société entomo- 
logique tout entière, où il a toujours trouvé l'accueil le plus cordial » 

La Société est la première à se féliciter de la nomination de M. le 
Professeur Hovarp, dont les beaux travaux de Botanique se rattachent 
si intimement à FEntomologie. : 


Nécrologie. — M. F. RamBousek annonce la mort de M. le Dr Fran- 
cois KLAPÂLEK, Président de la Société entomologique de Bohème de- 
- puis sa fondation en 4904. Le Dr KLAPÂLEK est surtout connu par ses 

travaux sur les Névroptères et les Trichoptères. 


Changement d'adresse. — M. J. Läcroix, 4, rue Thiers, Niort 
© (Deux-Sèvres). 

Prix Constant 1917 (Vote). — Conformément au Reglement du 
prix Constant, la Société procède au vote sur les conclusions du rap- 
port de la Commission, rapport inséré au Bulletin, [1918], p. 249. 

Quarante-neuf membres prennent part à ce vote, soit directement, 
soit par correspondance. Ce sont : x 


MM. Ch. ALLUAUD, — A. ARGOD-VALLON, — A. BAYARD, — L. BEDEL, 
— (+. BÉNARD, — R. BeNorr, — L. BLEUSE, — E. BorDAGE, — A. Bou- 
comont, — A. Bourgoin, — E.-L. Bouvier, — H. pu Buysson, — L. Ca- 
» PITAINE, — A. CHAPPELLIER, — J. CLERMONT, — le Dr A. Cros, — 
E. DANÈDE, — H. DESBORDES, — J.-A. FAIVRE, — L. FAGOR —.Ch: 
-FERTON, — H. GADEAU DE KERVILLE, — H. GALIBERT, — J. DE JOAN- 
wis, — Ch. Lanaussois, — L. LE CHARLES, — F. Lécuru, — P. LESNE, 
-— L. Luomme, — Jean Lichtenstein, — A. LorseLLE,— P. MADON, 


Bull. Soc. ent. Fr., [1919]. — N* 5 
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p. 5) dans la description de FAIRMAIRE : « €. simplicifrons ressemble 

extrêmement à la madagascariensis, n’en diffère que par la tête qui, 

au lieu tee plissée, striolée et rugueuse, est simplement un peu 

convexe... ». Or €. madagascariensis est décrit par Purzeys (Mon. 
an Cliv., 186, de 73) comme ayant le vertex lisse avec « une impression 
; très peu distincte ». 


Coryza Beccarii Putzeys, Ann. Soc. ent. Belg. XVI [1873], p. 47 
(Revis. gén. Clivinides, 2° rei ); type.: Érythrée, pays des Bogos, 
au bord du Chotel (Brccarı) [= Coryza simpler Chaudoir, Rev. Mag. 
Zool. [1876], p. 334 (Voyage de Raffray en Abyssinie, p. 6); type : 
Érythrée, Samahr près de Ja mer Rouge (RAFFRAY)]. — Je donne 
cette synonymie d’après l'examen de co-types communiqués par le 
Musée civique de Gênes. | 

Coryza simplex sinaitica Peyerimhoff, L’Abeille, NXXI (1907) 
14 p. 5; type : Presqwile du Sinaï (P. DE PEYERIMHOFF), est une race 
de C. Beccarii qui ne se distingue guère de la forme typique que 
nan par la caréne frontale un peu plus importante et atteignant presque 

Le le sillon transversal du vertex. 


(ix 

À Clivina globithorax Fairmaire, Revue d’Entomol., XX |1901|, 

FE x p- 105; type : Madagascar, Suberbieville (PERRIER). — Appartient au 
Ta genre Coryza, de même que Clivina carinata Y uitlet (Insecta, [192], 

ie p. 42; type: Tananarive, LAMBERTON), qui, d’apres la description, doit 

$ 1 très probablement être synonyme de €. globithorax Fairm. 

> Cette espèce comporte dans le Sud de Madagascar une race plus 
Er robuste (long. 4-4,5 mm.) avec le pronotum un peu plus court, plus 
“ACER élargi en arrière, et que j’appellerai Coryza globithorax bekitra, n. 
a subsp. Jen ai pris trois individus à Békitro, au bord du Manambahy, 

x à chez les Antandroy du Nord, le 15 septembre 1900. 

E 

a Malocoryza, nov. gen. 

3 2 Petit Clivinide microphtalme de forme allongée, étroite et subey- | 
A lindrique. Sculpture céphalique en crétes longitudinales également | 
o espacées. Pronotum allongé, à côtés parallèles et rebordés entre les 
a angles antérieurs et les postérieurs, qui ne sont marqués d’aucun den- 

3 tieule; prösentant d’autres impressions longitudinales que le sillon 

= | médian normal. Pore sétigère des angles postérieurs du pronotum 
on sortant d’un coude de l’impression externe, bien en dedans de ces 
es angles (fig. 1). Elytres atténués vers la base avec les épaules obtusé- 
ax. ment arrondies; intervalles 3, 5 et 7 chacun avec une série linéaire © 
an E 

E | 
ÿ | 
J 
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de pores setigeres munis de soies courtes et dressées (souvent abscn- 
tes sur le disque des intervalles 3 et 5); les pores du 3° intervalle 
tangents ala 2° strie; ceux du 5° tangents a la 4° strie; ceux du 7°, 
au milieu de lintervalle. Pattes très courtes; tarses compacts à ongles 
minuscules. 

La chétotaxie, la forme et la sculpture de la tête et du pronotum, 
la réduction des yeux et des tarses, font de ce genre (évidemment 
sabulicole) une coupe très spéciale dans les Clivinides, mais qu'il faut 
rapprocher de Clivina et de Coryza plutot que de Clivinopsis Bedel, 
qui n’est qu’une section aberrante du genre Dyschirius. 

Halocoryza Maindroni, n. sp. [Coryza araticeps + Alluaud 
(non Fairmaire),“ Bull. Soc. ent. Fr., [1899], p. 378; — Id., Liste 
Col. reg. malg., 1900, p. 15]. , 

Tota rufo-brunnea. Caput latum; oculi parvi; frons in medio longi- 
tudinaliter decemcarinata, antice utrinque oblique et breviter unica- 
rinata. Pronotum elongatum, lateribus parallelis, in medio profunde 
sulcatum et utrinque in disco sinuatim bisulcatum. Elytra elongata, 
subcylindrica, ad basin leviter attenuata, punctato-striata. — Long. 
2,5-2,7 mm. 

Petite espèce microphtalme, entièrement brun rougeâtre. Tête 
large, à peine rétrécie en arrière des yeux, 
presque aussi large que le pronotum qui est 
lui-même à peine moins large que les elytres. 
Épistome trituberculé à son bord antérieur ; 
expansions préoculaires peu saillantes et 
largement arrondies; entre ces expansions, 
la partie antérieure du front présente de 
chaque côté une carène oblique, courte, 
dirigée en dedans; le vertex est garni de 10 
carènes longitudinales régulièrement espa- 
cées et diminuant de longueur latéralement; 
à leur partie postérieure, ces carènes ne sont 
limitées par aucun sillon transversal. Le 
pronotum, dont les côtés sont remarquable- 
ment parallèles, est coupé très obliquement _ 
entre les angles postérieurs (qui ne sont 
marqués d'aucun denticule) et la base. En y 
plus du sillon médian, profond et complet, Fig. 1. — Halocoryza 
le pronotum présente, de chaque côté, deux Maindroni, n. sp. 
autres rigoles discales sinuées. Les élytres | 
sont longs, légèrement atténués vers la base, ponctués- -stries. Les 


Er 


_ j'ai pu constater que les deux insectes étaient totalement différents. 
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pattes sont courtes et semblent dépourvues d'ongles; en réalité ces 
ongles existent, mais ne sont perceptibles qu'à un très fort grossisse- 
ment. Le dessous est lisse; je ne vois pas de dent dans l’échancrure 
du menton; la carène prosternale est très comprimée, laminaire, entre 
les hanches antérieures. 

Mon ami et regretté collègue Maurice MAINDRON avait pris quelques 
individus de Y’Halocoryza à Djibouti en 1893 et m'en avait donné un, 
en suggérant que c'était peut-être le « Coryza araticeps », décrit 
d’Obock par FAIRMAIRE et que nous ne connaissions pas. Ayant acquis 
récemment le type de C. araticeps, qui était dans la collection Aubert, 


En 1897, j'airepris l’Halocoryza Maindroni au cours d'une escale auxiles 
Comores en soulevant, à marée basse, de grosses pierres le long de la 
jetée qui réunit la ville de Dzaouzi à Vile’ Pamanzi près Mayotte. 
Ces pierres sont vraisemblablement submergées à marée haute. Je 


Wai malheureusement aucun renseignement sur la façon dont Maın- 


DRON a capturé les individus de Djibouti, mais j'ai tout lieu de croire 
qu'il les a trouvés dans les mêmes conditions, c’est-à-dire à marée 
basse sous des pierres de la plage. 

Has. — Djibouti, sur la Côte francaise des Somalis (MAINDRON, 
1893); Muséum de Paris et coll. Alluaud. — Iles Comores : Pamanzi 
(ALLUAUD, 1897). 

Ons. — J.-L. Leconte a décrit en 1851 un Acephorus marinus qui 
doit avoir, en Amérique boréale, des mœurs analogues à celles de 
notre espèce de l'Océan Indien, mais qui en est génériquement bien- 
différent puisque son auteur, en 4864, a supprimé son genre Acepho- 
rus comme insulfisamment distinct du genre Dyschirius. 


Deux Trechus aveugles nouveaux de l'Europe orientale 
[CoL. CARABIDAE] 


par le Dr R. JEANNEL. 


mn 


Trechus (Duvalius) macedo, n. sp. — Long. 5,5 mm. Forme 4 
générale large et déprimée, comparable a celle du Trechus (s. str.) 
Leonhardi Apt., d’Herzegovine. Coloration brun testacé brillant. Tégu- 
ments glabres. 

Téte petite, arrondie, aussi large que longue sans les mandibules; 
joues convexes, saillantes en arrière des yeux, ceux-ci réduits à de 
petites taches blanchâtres obliques; sillons frontaux très profonds, 
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réguliers. Antennes courtes et épaisses, atteignant à peine le quart 
basal des élytres; Particle II est un peu plus court que l’article I, aussi 
long que les deux tiers du III, le IV à peine plus long que le II, bien 
plus court que le III, les suivants sensiblement de même longueur que 
le IV, ovalaires, chacun deux lois aussi longs que larges. Mandibules 
saillantes, falciformes, acérées, plus courtes que la tête. 

Pronotum plus large que la tête, presque transversé, cordiforme ; 
ses angles antérieurs non saillants, ses côtés fortement et régulié- 
rement arrondis en avant, puis fortement rétrécis, brusquement 
sinués au quart postérieur et parallèles jusqu'aux angles postérieurs ; 
la plus grande largeur se trouve au niveau du tiers antérieur ; angles 
postérieurs aigus, vifs, saillants en dehors; base à peu près rectiligne, 
de largeur égalant environ les trois quarts du bord antérieur. Disque 
du pronotum peu convexe, lisse et brillant, avec un fort sillon longi- 
tudinal médian atteignant la base et séparé en arrière, par deux plis. 
des fossettes, basales, qui sont larges, profondes et rugueuses. Gout- 
tière marginale large, surtout dans sa moitié antérieure. 

Élytres ovalaires, très déprimés, environ une fois et demie aussi 
longs que larges; la plus grande largeur se trouve au milieu. Épaules 
saillantes; gouttière marginale très large, élargie et explanée après 
les épaules. Suture à peine déprimée; sommet des -élytres laissant le 
pygidium à découvert dans les deux sexes. Stries superficielles, 
lisses, peu profondes, effacées en dehors et au sommet, la troisième 
sans anastomoses avec ses voisines: une striole juxtascutellaire. 

Métathorax court; pas d’ailes. Pattes robustes; les fémurs antérieurs 
atteignent l’angle antérieur du pronotum, les fémurs postérieurs n’at- 
teignent pas le pygidium. Tarses antérieurs du mâle avec les deux 


premiers articles dilatés. 


Chétotaxie. — Lignes orbitaires divergentes en avant et passant en 
dehors de l’insertion des antennes. Pore prothoracique antérieur situé 
au tiers antérieur de la gouttière ; pore prothoracique postérieur sur 
l'angle postérieur. Elytres : série discale de 3 pores situés sur la troi- 
sième strie, l’antérieur au sixième antérieur de lélytre, le médian 
peu après le milieu, le postérieur à Papex de la strie; soie ombiliquée 


régulière, située au bord interne de la gouttière marginale. 


Deux exemplaires, mâle” et femelle, communiqués par le D" Fr. 
RAMBOUSEK, député al’ Assemblée nationale tchéco-slovaque, et recueillis 


- par lui en juillet 1914, sous de grosses pierres, sur le mont Peristeri 
(alt. 2.300 m.), près de Monastir, en Macédoine. 


Ce nouveau Duvalius n’est comparable à aucune des espèces actuel- 
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lement connues; il se distingue aisément de toutes les espèces balca- 
niques par sa forme large, son pronotum très cordiforme, largement 
rebordé, ses élytres amples, très déprimés, à gouttière latérale 
explanée. 
Trechus (Duvalius) Jonescoi, n. sp. — Long. 4,5 mm. Forme 
générale ramassée, peu allongée, très convexe, un peu comme celle du 
ER T. (Duvalius) Deubeli Ganglb. Coloration testacé pale, très peu bril- 
lante. Téguments glabres. 
: Téte, sans les mandibules, a peine plus longue que large; joues 
a arrondies, peu saillantes en arriere des yeux; cou épais. Yeux tres 
réduits, représentés chez le male par une petite cicatricule a peine 
4 visible, constitués chez la femelle par une petite tache blanchätre — 
2 oblique. Sillons frontaux réguliers, complets, peu profonds. Antennes 
atteignant presque le milieu des élytres; l’article II est aussi long que 
l’article I, aussi long que les trois quarts du II, le IV un peu plus 
long que le II, aussi long que les quatre cinquiemes du III, les Y et VI 
= aussi longs que le IV, les suivants plus courts, ovalaires, a peu pres 
‘4 trois fois aussi longs que larges. Mandibules longues, acérées, plus 
courtes que la tête. 
Tees Pronotum un peu plus large que la tele, transv erse, atteignant sa 
| plus grande largeur au tiers antérieur. Angles antérieurs non saillants, 
côtés fortement arrondis, régulièrement rétrécis en courbe continue 
: en arrière, brusquement redressés et parallèles dans leur sixième 
FR postérieur; angles postérieurs droits, vifs; base rectiligne, aussi large 
que les quatre einquiemes du bord antérieur. Disque régulièrement 
convexe, le sillon longitudinal médian peu profond, les fossettes 
basales petites et arrondies; gouttière latérale assez large, régulière. 
Élytres ovales, allongés, presque parallèles, environ deux fois aussi 
longs que larges. Epaules saillantes; gouttière marginale large, explanée 
à l'épaule; apex légèrement sinué à la terminaison des épipleures, 
laissant le pygidium à découvert dans les deux sexes. Disque con- 
vexe, irrégulier; les stries profondes, égales, bien marquées au 
sommet et en dehors, fortement et irrégulièrement ponctuées; la | 
troisième strie s'anastomose parfois avec la quatrième au niveau des 
pores sétigères; interstries convexes. Une striole juxtascutellaire très 
courte. 
Métasternum court, pas d’ailes. Pattes robustes et courtes; fémurs 
antérieurs épais, atteignant les angles antérieurs du pronotum; fémurs : 
_ postérieurs atteignant la terminaison des épipleures. Tarses antérieurs 
des mâles avec les deux premiers articles dilatés. 
Chétotaxie. — Les lignes orbitaires divergent en avant et passent 
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en dedans de l'insertion des antennes. Pore prothoracique antérieur 
au tiers antérieur de la gouttière, pore postérieur sur Pangle posté- 
rieur. Elytres : série discale de trois pores placés sur le quatrième 
interstrie, contre la troisième strie ; le pore antérieur est au cinquième 
antérieur de Pélytre, le pore médian un peu avant le milieu. Série 
ombiliquée régulière, située contre la gouttière marginale. 


T. Jonescoi appartient au groupe des T. (Duvalius) dacicus Friv., 
T. DeubeliGanglb., T. cavifugaGanglb., ete., c’est-à-dire des espèces 
des monts de Bihar et de Transsylvanie qui sont étroites et très con- 
vexes; mais il se distingue de toutes les espèces du groupe par son 
prothorax transverse et ses élytres à stries entières, non effacées en 
dehors. C’est la première espèce de Duvalius connue du versant 
méridional des Carpathes roumaines. 

Il a été découvert en juillet 1912 par M. C.-N. Jonesco dans une 
grotte du district Mehedentzi, dite grotta Balta. — Un mäle et une 
femelle. 


Les Gallérides doivent former une famille distincte des Pyralidae 
; [LEPIDOPTERA] 


par J. DE JOANNIS. 


LINNÉ avait placé dans son genre Tinea des espèces bien disparates 
que les classificateurs ont dû ultérieurement séparer. Quelle est l’es- 
pèce qui reste le type du genre Tinea? Généralement on admettait 
que c'était pellionella L. Récemment Sir George Hampson a exposé les 
raisons qui lui paraissent établir que c’est sociella L., de telle façon 
que les Gallérides, auxquelles appartient sociella, seraient les vraies 
Teignes. Toutefois, pour éviter toute confusion, je continuerai ici à 
m’exprimer suivant l’ancien usage. 

Le groupe des Gallérides a été rattaché jusqu'ici comme sous-fa- 
mille aux Pyralidae. Cette place est-elle bien la leur? Des doutes me 
sont venus à ce sujet et peut-être ne sera-t-il pas inutile de les publiér. 
Même si la solution que je proposerai ne devait pas être acceptée, sa 
discussion pourra peut-être présenter quelque intérêt. 

-On connaît le remarquable caractère qui permet de distinguer imme- 


. diatement une espèce de la famille des Pyralidae : aux ailes infé- 
* rieures, la nervure 8 s’anastomose avec la nervure 7 ou du moins s'en 


rapproche étroitement. Ce caractère n’est point le seul, assurément, 
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qui soit commun à toutes les Pyralidae, mais il peut servir de crilé- 
rium ultime et constant. Les Gallérides possèdent ce caractère et c’est 
ce qui les à fait réunir aux Pyralidae, mais on a le droit de se deman- 
der si parmi l’ensemble des autres caractères il ne s’en trouve pas, et 
d’un ordre plus général, qui exigeraient leur séparation, auquel cas le 
fait du rapprochement des nervures 8 et 7 aux inférieures ne devrail 
plus être considéré chez elles que comme un cas de convergence. 

Or les Gallerides s'écartent des Pyralidae principalement par deux 
caractères d'ordre général qui me semblent devoir l’emporter sur 
cette particularité nervurale, si remarquable soit-elle. 

Le premier de ces caractères est le mode d’attache des ailes. Chez 
les Gallérides, ce mode est celui qui, de beaucoup, est le plus fréquent 
parmi les Lépidoptères hétérocères : chez le G', le frein s'engage dans 
un rétinacle membraneux dirigé de haut en bas, je veux dire de la 
côte vers le bord interne. Chez la Q, au contraire, le frein (multiple) 
passe derrière une touffe de soies raides dirigées de bas en haut (du 
bord interne vers la côte) qui le tient appliqué contre la face infe- 
rieure de Vaile. 

Chez les Pyralidae au contraire (Gallérides mises à part, bien en- 
tendu), et chez les Pyralidae seules parmi tous les Lépidoptères, le 
frein chez le Go ne s’engage point dans un retinacle membraneux; il 
est maintenu appliqué contre Vaile exactement comme chez la Q par 
un bouquet de soies raides dirigées vers le haut. Or, dans aucune des 
familles de Lépidoptères caractérisées sans ambiguité on ne trouve de 


variation dans le mode d’attache des ailes; parfois le frein peut excep- - 
tionnellement s’atrophier, mais il n’y a pas dans ce cas de passage d’un. 


mode d'attache bien défini à un autre également bien défini. Il ne 
semble donc pas rationnel de réunir les Gallérides aux Pyralidae. Ces 
derniers pourraient mème être remarquablement caractérisés par le 
mode d’attache indiqué plus haut et qui leur est si spécial, tandis que 
les Gallérides doivent être érigées en famille distincte : Gallerüdae ou, 
si Pon suit les indications de Sir George Hampson, Tineidae. 

Mais il me semble voir un second caractère d'ordre peut-être plus 
général encore. Le terme de Microlépidoptère a été pendant longtemps 
bien peu scientifiquement défini; la taille seule ne peut être considérée 


comme ayant une valeur au point de vue systématique. Actuellement. 


ce terme est souvent restreint au groupe beaucoup plus homogène des 
familles comprises dans les anciennes Tordeuses et Teignes, à Pexclu- 
a. de toute autre. 

r, parmi les caractères en des Microlépidoptères ainsi com- 
E se trouve une disposition générale des nervures des ailes, parti- 
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culièrement sensible aux ailes supérieures : la cellule médiane est 
placée à peu près au centre de l'aile, presque à égale distance des deux 
bords (costal et interne) et les nervures qui s’en détachent sont ré- 
parties tout autour à intervalles assez réguliers; en même temps la 
coupe générale de Vaile affecte une forme ovalaire, souvent tronqnée 
à l’extrémité, Chez les autres Lépidoptères au contraire la forme trian- 
gulaire prédomine ; l’apex et angle interne sont en général nettement 
accusés; mais surtout il existe une véritable ségrégation des nervures 
en deux faisceaux plus ou moins concentrés autour des deux angles de 
la cellule, et en même temps celle-ci est vivement rapprochée de la 
E côte, laissant sduvent un espace fort étroit où se pressent les nervures 6 
» à 12. Les Pyralidae (Gallérides mises à part toujours) présentent bien 
nettement cette ségrégation, même chez les groupes où la forme de 
… l'aile est le moins triangulaire, comme les Crambides et les Phycides. 
- Or, de ce point de vue, les Gallerides s’écartent encore fort nette- 
ment des Pyralidae. Chez ún grand nombre d’entre elles, la cellule 
est centralezla coupe de l’aile ovalaire et les nervures distribuées beau- 
coup plus uniformément que chez les Pyralidae. Ge caractère rapproche 
donc les Gallérides des Microlépidoptères ; la disposition du rétinacle 
signalée plus haut est d’ailleurs également commune à ces deux 
groupes et ne s’oppose aucunement à un rapprochement entre eux ; 
aussi je propose de considérer désormais les Gallérides comme une 
famille spéciale de Microlepidopteres pyralidisants. 
- Divers auteurs ont esquissé des tableaux phylogénétiques des fa- 
- milles de Lépidoptéres. Ces constructions apparaissent bien sujettes à 
= caution et à revision. Toutefois si l’on désire proposer de semblables 
essais, la première règle qui s'impose est la cohérence entre les prin- 
. cipes admis et les dispositions adoptées. Or de ce chef il me semble 
encore qu’il est impossible de maintenir les Gallérides avec les Pyra- 
lidae. 
_ Les travaux de SPULER, Comstock et autres sur les trachées des 
= ailes en formation chez les nymphes des Insectes ont montré que ces 
7 trachées suivent, au début, des directions sensiblement parallèles et à 
peu près équidistantes dans le sens de la longueur de Vaile. Ce n’est 
3 que plus tard que s'établissent des modifications dans leurs directions 
2 et que se produisent des anastomoses entre elles. Il est done naturel 
4 de considérer comme primitive une disposition où les trachées et les 
3 
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nervures qui s'établissent le long de leurs parcours gardent dans l’aile 

de Vinsecte parfait les positions que nous voyons ainsi être communes 
= au début à tous les ordres d’Insectes dans leur développement. 

Or chez les Microlépidoptères, à l’état parfait, assurément des mo- 
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difications considérables ont pris place, anastomoses qui ont fourni le 
contour de la cellule, résorption fréquente du tronc de la media, mais. 
les portions des nervures qui subsistent sont, pour ainsi parler, restées 
à leurs places primitives, tandis que-dans les autres groupes, plus 
= modifiés, et notamment chez les Pyralidae, en même temps que ces 
anastomoses et ces réductions, un violent déplacement. latéral des 
nervures a eu lieu qui les a séparées en deux faisceaux distincts, 
écartés, en même temps que Vaile d’ovale devenait triangulaire. 

La disposition des nervures des Galleriidae est donc, d’après cela, 
plus ancienne que celle des Pyralidae. Il est donc impossible de sup- 
poser que les Galleriidae soient des Pyralidae modifiés dans le sens 
Microlépidoptère. 

Si l’on admet donc une proche parenté entre Galleriidae et Pyralidae, 
il est de toute nécessité de considérer les Galleriidae comme un groupe 
plus ancien que les Pyralidae et si Pon admet la filiation de l’un à 
l'autre il faudrait admettre que le passage se serait fait à la fois par la 
perte du rétinacle membraneux, ce qui serait une régression, semble- 
t-il, et la disparition de la disposition homogène des nervures, ce qui 
serait une progression. N’est-il pas plus naturel de considérer les Gal- 
leriidae comme un groupe du monde des Microlépidoptères, groupe 
qui aurait acquis la disposition particulière et remarquable des ner- 
vures 7 et 8 aux ailes inférieures qui les fait ressembler actuellement, 
de ce point de vue du moins, aux Pyralidae, simple phénomène de 
convergence, ainsi que je le disais plus haut? 


Deux Chrysopides nouveaux de la Guadeloupe [NEvR.] 


5 : par J.-L. LACROIX. 
Mar 
“Ste Chrysopa Bonnini, n. sp. — Vert. Tête avec un point rouge 


entre les antennes et deux stries de méme couleur : une sur la joue 
et l’autre près du clypéus; labre rouged- . 


— te 
Ba 


x : Tis tre; palpes maxillaires verts, anneles de ! 
Le RRQ ar antennes Breaque aussi longues que 
E NS es ailes, avec le premier article vert, court, 
et gros et immaculé, le reste légèrement bru- 
a? nätre; vertex plan, avec un seul point 
E A rougeátre. Prothorax presque aussi large. 
y Fig. 1. — Chrysopa Bon- (ue long, avec deux points noirs latéraux, 
% nini, n.sp.— Ailes droites, en dessus; marges latérales présentant trois 
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points de cette même couleur; méso- et métathorax avec chacun 
deux points noirs en dessus, sans aucune autre tache. Abdomen 
vert, Sans tache, poils noirs, courts, assez denses. Pattes de Ja 
couleur du fond, avec l'extrémité des fémurs et les tarses noirs; 
ongles très recourbés, épais, brun rougeätre. Ailes aiguës (fig. 4), 
peu larges avec nervulation brun rougeatre; la supérieure avec le 
bord costal, qui est trés peu convexe, et le bord posterieur presque 
paralléles dans plus de sa moilié basale; cellule procubitale typique 
isolee, allongée; ptérostigma brun rougeätre assez intense; nervules 
costales et radiales noires entièrement, celles-ci bordées de brun rou- 
_ geátre ainsi que les gradiformes, qui sont au nombre de 2; les autres 
nervules brun rougeátre; une large bande régulière, de cette dernière 
couleur, entre la procubitale et la marge postérieure, bande un peu 
plus foncée autour de la cellule procubitale typique et ne dépassant 
pas, vers l’extrémité de Vaile, la nervure procubitale qui est assez 
subitement recourbée. Aile postérieure avec le ptérostigma et les 
nervules gradiformes de même couleur qu’à Vaile supérieure; les 
nervures en gradins (2) également bordées de brun rougeatre obscur; 
une vague tache rougeátre à la base de l’aile, dans le champ axillaire. 
De la taille de vulgaris. 
- Espèce remarquable par ses ailes et le point unique du vertex. 
Elle a été capturée volaut 4 l’ombre d’un manguier (Mangifera indica 
L.), sur la commune de Gourbeyre, non loin de la propriété du Bisdary 
où s’est écoulée mon enfance. 
Je dédie cette espèce à la mémoire de mon oncle Bonnin qui a été 
pour moi un vrai père. 
Chrysocerca Mariae, n. sp. — Vert jaunätre, sans bande plus 
… claire sur le dessus du thorax et l'abdomen. Tête (fig. 2, A) avec, sur 
> Le dessus, deux bandes noires divergentes vers les antennes, affectant, 
dans leur ensemble, la forme d'un V; yeux paraissant moins saillants 
- que dans les autres Chrysopides; face et palpes immaculés; front 
 saillant entre les antennes, formant comme une sorte de tubercule; 
- antennes aussi longues que les ailes, jaunátres, avec le premier article 
long, mince et noirätre en entier. Prothorax (fig. 2, A.) très long, 


4 ensemble, avec, supéricurement et un peu latéralement, quatre bandes 
noires disposées deux à deux, les postérieures plus courtes; marges 
latérales avec une bande également noire et, en avant, à chaque angle, 
- une petite tache de même couleur; méso- et métathorax présentant, 
- vers chaque angle antérieur, une bande noire bien nette. Abdomen 
> ‘vert jaunätre, unicolore avec poils grisätres, longs et assez denses ; 


- beaucoup plus long que large et paraissant assez grêle dans son 
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appendices supérieurs du cg, vus de profil (fig. 2, B), simples, droits, 
triangulaires et très pointus à l'extrémité qui n’est recourbée ni dans» 
un sens ni dans un autre; vus par en dessus (fig. 2, C), ils sont 
encore droits dans leur ensemble 
et pointus, avec l'extrémité de cha- 
cun d’eux éloignée Pune de l’autre; 
le bord interne d’abord droit à la 
base et sur un certain parcours 
devient ensuite très légèrement con- 
cave sans aucune sinuosité ni dents; 
poils longs et grisätres; plaque sous- 
génitale, vue de côté, brusquement | 
recourbée à l'extrémité qui est courte 
et pointue. Pattes de la couleur du 
fond, sans taches ni points; tarses 
brun rougeätre avec ongles de même 
couleur très longs, simples, ceux- 
ci peu arqués et peu dilatés à la 
base. Ailes aiguës avec nervula- 
tion verdätre. Ailes supérieures 
(fig. 3) à bord costal assez brus- 
quement dilaté après la base et un peu concave ensuite jusque : 
vers le ptérostigma qui est long et vert; champ costal large dans 
sa partie moyenne avec nervules brunâtres et très distinctement 


Fig. 2. — Chrysocerca Mariae, 
n. Sp., 0.— Tête,thorax et appen- 
dices sexuels du male (dessins 
schématiques). 


- bordées de cette même couleur; nervules radiales brunátres aux 


extrémités; cellule procubitale typique isolée (je ne sais sil s’agit 
lá d’une anomalie; je n’ai vu malheureusement qu’un seul exem- 
plaire 9); nervules gradiformes (2) brunes et fortement bordées de 
cette mème couleur; une tache brunätre à l'extrémité de la nervure 
cubitale entre celle-ci et la marge 
postérieure. Aile postérieure avec 
les nervures costales et gradi- 


formes (3) brunátres, ces dernières 


non bordées de brun; ptérostigma 
comme à l'aile supérieure. De la 


) Fig. 3. — Chrysocerca Mariae. 
taille de Chrysocerca (Nineta) wit- n. sp., Y. — Aile supérieure droite. 
lata Wesm. 

Cette espèce, qui a été capturée dans une plantation de caféiers 
(Coffea arabica L.) dans ta méme région que la précédente et que je. 
dédie à la mémoire de Mwe Maria Bonnty, ma bonne mère adoptive, — 
me semble assez singulière. Par ses appendices sexuels extérieurs — 
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elle se place dans le groupe des Chrysocerca; par les ongles longs et 
arqués des tarses, elle a quelque affinité avec le genre Ungla Navás, de 
lAmérique méridionale, mais n’a pas, comme celui-ci, d’eperons aux 
tibias; par la structure du front et les dimensions du premier article 
des antennes, elle a un air de parenté avec le genre Meleoma Fitch. 
Toutefois la longueur de son prothorax jointe aux autres caractères 
lui donne un aspect un peu particulier. Peut-être serait-il permis de 
lui donner une place à part. N'ayant vu qu'un seul exemplaire et 
ne connaissant pas la ©, je fais quelques réserves à ce sujet. 


Ces deux belles et curieuses espèces faisaient partie d’une très 
petite collection appartenant à un créole que j'ai eu le plaisir de ren- 
contrer à Poitiers en 1918. 
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VOYAGE DE CH. ALLUAUD ET R. JEANNEL 
en Afrique Orientale (1911-1912) 


Mémoires parus : 


Liste des Stations : par Ch. ALLUAUD et R. JEANNEL, avec une carte. 
Grottes de Afrique Orientale : par Ch. ALLUAUD et R. JEANNEL. 


Crustacés : I, Phyllopoda, par E. DADAY DE Drís. — II, Amphi- 
poda, par E. CHEVREUX. 

Arachnides : |, Opiliones, par le Dr C.-Fr. ROEWER, avec 1 pl. n. 
— II, Ixodidae, par L.-G. NEUMANN. — III, Araneae (1re partie), 
par L. BERLAND. 

Hémiptères : I, Pentatomidae, par le Dr R. JEANNEL, avec 4 pl. n. 
— Il, N aucoridae, Belostomidae et N epidae, par A.-L. MONTANDON. 

Strepsiptères : par le Dr R. JEANNEL, avec 1 pl.n. |, 

Coléoptères : I, Pselaphidae, par A. RAFFRAY. — II, Onthophagini, 

ve H. D’ORBIGNY. — "III, Meloidae, par M. Pic, avec 1 pl. col. — 

V, Hylophilidae et Anthicidae, par M. Pic, avec 1 pl. n. — V, 
Hybosorinae, etc., par E. BENDERITTER, avec 1 pl ne NT, Bu- 
_ prestidae, par Ch. KERREMANS, avec 1 pl. col. — VIT, Lampyr ‘idae, 
~ par E. OLIVIER. — VIII, Hispinae, par R. GESTRO, avec 1 pl. n. — 
IX, Dascillidae, etc. „par M. Pic.. — X, Anthribidae, par K. Jor- 
DAN. — XI, Histeridae, par H. DESBORDES. — XII, Dy ynastinae, par 
E. BENDERITTER, avec 1 pl. n. 

Hyménoptères : I, Proctotrupidae, Cynipidae; etc., par J.-J. Kigr- 
FER. — II, Formicidae, par le Dr F. SANTSCHI, avec 2 pl. n. — 
HI, Chrysididae et Vespidae, par R. Du Buysson. — IV, Braco- 

x nidae, par Gy. SZÉPLIGETI. 

Dipteres : I, Chironomidae et Cecidomyidae, par J.-J. KIEFFER. — 
IT, Nematocera, par F.-W. Epwarps. — Ill, Polyneura, par 
P. RIEDEL. — IV, Anthomyiidae, par P. STEIN. — V, Brachycera, 
par Th. BECKER, avec 2 pl. n. 

Lepidopteres : 1, Chenilles des galles, par F. Le CERF, avec 2 pl. n. 

Orthoptéres : I, Dermaptera, par A. BorELLI, avec 2 pl. n. — II, 

Mantidae, par L. CHOPARD. 


Pseudonévroptères : I, Termitidae, par V. SiósteDr. — IT, Odo-, 


nata, par R. MARTIN, avec 3 pl. n. 


- Névroptères : Planipennia, etc., par L. Navás. 


Myriapodes: I, Chilopoda, par H. RIBAUT, avec 5 pl. n.— I, ‚Ss he 
phyla, par H. RIBAUT, avec 2 pl. n. 


 Plancton du Victoria-Nyanza, par a VIRIEUX, avec? pl. n. 


Vers: Turbellariés, Trematodes et Gordiaces, par P, DE BEAUCHAMP, 
avec 1 pl. n. — II, Oligochetes, par MICHAELSEN, avec 1 pl. n. 


à Poissons du Victoria-Nyanza, par le Dr J. PELLEGRIN, avec 


AE, Dy 


Le públidatida est en aépat a Ja Librairie des Sciences ales Léon 


+ HR: E rue Corneille; Paris (VI). 


Librairie de la Société entomologique de France (suite). 
EXTRAITS ET PUBLICATIONS DIVERSES : 


Tableaux analytiques pour déterminer les Coléoptères 
d'Europe, in-8°, Moulins. (Extr. Rev. sc. Bourb.) : 


I. Nécrophages, traduit de REITTER [par M.-J. 


BELON], 4800; ESEL ARS RER pence 4 fr. 
II. Colydiides , Rhysodides, Trogositides (traduit de 
REITTER ABI Fone ce ON Se ER e 0 fr. 50 


Monographie de la famille des Eucnemides, par H. DE 
BoNvoUL6IR, Paris, Soc. ent. Fr., in-8° avec 42 plan- 
EU ES LP 5 ON ee TN ON A 


Essai sur la classification des Pyralites, par E.-L. RaGo- 
NOT, in-8°, 276 p., 4 pl. color. (Extr. Ann. Soc. ent. 


RELAIS 10 et 12 fr. 


Le méme, plmoiress 5 E o CPE 4 et 6 fr. 


Nouveaux genres et espèces de Phycitinae et Galleriidae, 
par E.-L. RAGoNoT, in-8°, 52 p. (Extr. Ann. Soc. ent. 
Ber ASS) a A a ae Oa ee 

Notes synonymiques sur les Microlepidopteres et descrip- 
tion d’especes peu connues ou inédites, par E. L. Ra- 
GONOT, in-8°, 66 p., 4 pl. color. (Extr. Ann. Soc. ent. 
A IA A ee EE 4 et Sr. 


Microlepidopteres de la Haute Syrie recoltes par M. Ch. 
Delagrunge, par E.-L. RAGoxor, in-8°, 45 p. (Extr. 


31610 A UT 


Ann. Soc.-ont.Fr.; IMM na TS es De de 1 50 et 2 fr. 
Diagnoses of North American Phycitidae and Galleriidae, 

by E.-L. Raconor, Paris, 1887, in-8°,20p...... 1 50 et 2 fr. 
Revision of British species of Phycitidae and Galleriidae, 

by E.-L. RAGONOT, in-8°, 58 p............. 2 fr. et 2 50 
Catalogue des Phycitinae, par E.-L. RAGoNoT, in-4°, 52 p. 

(Extr. de la Monogr. des Phycitinae, 4893). . . . .. 5 et 6 fr. 


Genera et Catalogue des Psélaphides, par A. RAFFRAY, 
in-8°, 621 p.,3 pl. (Extr. des Ann. Soc. ent. Fr., 1903). 20 et 25 fr. 


—_——_—_—_———<— nen. 


Pour les Membres de la Société, les offres d'échanges, demandes 
de communications ou de renseignements d’ordre purement scien- 
tifique, qui n’excéderont pas cing lignes, seront insérées gratuitement 
! dans deux numéros; lorsque ces offres ou demandes n’excéderont 
pas dix lignes, elles coúteront Ofr. 20 la ligne pour deux numéros. 
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La Société entomologique de France tient ses séances les 2° et 4: mer- 
eredis de chaque mois (excepte août et septembre), à 8 h. 1/2 du soir, au 
siège social, Hôtel des Sociétés savantes, 28, rue Serpente. 

Elle publie : 

1° Les Annales de la Société entomologique de France (4 fascicules 
par an avec planches et figures) ; 

2° Le Bulletin de la Société entomologique de France (21 numéros par 
an avec figures). 

Les Membres résidant en France, dans les pays de protectorat ou les colo- 


nies françaises, paient une cotisation annuelle de. . . . . . . 95 fr, 
Les Membres résidant à l’Etranger paient. . . . . , . . . . 26fr. 
La Société admet des assistants (entomologistes âgés de moins de 21 ans) 
qui paient une cotisation annuelle de. . . . . LS IT 


Tout Membre payant une somme de 300 francs est nommé Membre à vie. 
Il wa plus de cotisation à payer, recoit franco les Annales, le Bulletin, et, 
à titre de prime gratuite, une série de dix volumes des Annales parmi 
ceux à prix réduit restant encore en magasin. 

Ce versement de 300 francs peut s'effectuer par fractions annuelles et con- 
sécutives d'au moins 100 francs, 

La Bibliothèque (28, rue Serpente) est ouverte aux Sociétaires les mardis, 
jeudis et samedis, de 3 heures à 6 heures 1/2; le mercredi, de 8 à 
10 heures 1/2 du soir. 


PROPRIETES DE LA SOCIETE 


L’ABEILLE, Journal d’Entomologie, fondé par S. DE MARSEUL, 
continué par la Société entomologique de France, publie spé- 
cialement des travaux sur les COLÉOPTERES de l’Ancien Monde. 

M. L. BEDEL, 20, rue de l’Odéon, est chargé de la publication du 
Journal (examen et admission des mémoires et correspondance scien- 


tifique). 
Le montant des abonnements L’Abeille (à 10 fr. ou 12 fr. par 
volume) doit être adressé à M. J. MacniN, Bibliothécaire adjoint de 


la Société entomologique, 28, rue Serpenle. 


COLLECTIONS 


Collection H. Sénac (Tenebrionidae paléarctiques), 
Collection Ch. Brisout de Barneville (Coléoptéres paléarctiques), 
Collection Vauloger (Anthicidae, Malachiidae, Erodiidae), 


chez M. L. BEDEL, 20, rue de l’Odeon; 


Collection H. de Peyerimhoff (Microlepidopteres), 
Collection H. Brisout de Barneville (Coléopieres d'Europe), 
Collection Aubé (Coléopteres palearctiques), \ 
} Collection Capiomont (Hyperidae, Lixus, Larinus), 
= Collection Vauloger (Helopidae). h 
Collection complete des Orthoptéres de France, don Finot, 
Collection d'Hémiptéres de France, don Fairmaire, 
Collection Pandellé (Dipteres de France), 
> Collection de Diptères de France, don de M. le D' Gobert, 
Collection A. Cheux (Lépidoptères de France), * 
Collection entomologique frangaise de tous les ordres, 
Collection d'exemplaires typiques, 


au Siège social, 28, rue Serpente, 


5 AN eii 


SOMMAIRE DU N°5 


Séance du 12 mars 1919 


Correspondance. — Nécrologie. — Changement d'adresse. — 
Prix Constant 1917" Vote) er 2 TRE RÉ CDN 
Admissions. — Présentations. — Exonérations. ... . . . 9% 


Observations diverses 


Captures de l’Amauronyz Maerkeli Aubé [CoL. PSELAPHIDAE] | 
dans le baësin de la Seine. „I „Win. ADN 
Le Saprinus (Euspilotus) gnathoncoides Bickh. [CoL. HısTEri- | 
DAE] à Vile de Sainte-Hélène. 99 2 

? 


COMMUNICATIONS 


Ch. ALLUAUD. — Contribution à l’étude des Carabiques d'Afri- à 
que et de Madagascar [CoL.], XXIII : Observations sur divers 


Clivinides ; description d'une race, d’une espèce et d'un genre i 
nouveaux. —: Fig, 22 20 4 Ses Ales NN ON RENE 
Dr R: JEANNEL. — Deux 7rechus aveugles nouveaux de l'Europe ¿ 

orientale [COL. CARABIDAEL ate). a a 
J. DE JOANNIS. — Les Gallérides doivent former une famille 

distincte des Pyralidae.[ LEPIDOPTERA]. . Bau 105 
J.-L. LACROIX. — Deux Chrysopides nouveaux de la Guadeloupe. 
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M. le Dr Aug. CROS, de Mascara (Algérie), préparant un travail — 
d'ensemble sur les larves, primaires (ou triongulins) des MELOIDAR, 
serait reconnaissant à ceux de ses collègues qui en auraient en leur 
Ben ou qui en rencontreraient sur des Hyménoptères ou sur des 

eurs, de vouloir bien les lui communiquer pour étude. 3 


EE A EEE 
Pour la correspondance scientifique, les réclamations et les annonces : 


s'adresser à M. le Secrétaire de la Société entomologique de France 
28, rue Serpente, Paris, 6°. 


TYPOGRAPHIE FIRMIN-DIDOT ET Cl, — PARIS. 


